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OKOUME 

1. - DÉNOMINATIONS 

Commerciale s: OKOUMÉ (Nomenclature A.T .I. B.T., France) ; GABOON (Grande­
Breta gne). 
Aucoumea klaineana Pie rre (Burseracées). Botaniques 

Locales GABON : Angouma (Fang), Mouk oumi (Eschira), N'Koumi (Bavili) ; 

CONGO : N'Kumi. 

2. - HABITAT ET PROVENANCE 

L'a ire de répartition de !'OKOUMÉ est bien restre inte. C'est une essence essentiellemen t 
gabonaise, que l'on retrouve, au nord, sur une partie de la Guinée équato riale avec quel ­
ques taches dan s les boucle s du Ntem au sud-ouest du Cameroun et, au sud , dan s la part ie 
nord-ouest de la République du Congo. 

Essence de plein.e lum ière, !' OKOUMÉ est un arbre caractér istiqu e des fo rêts de type équa ­
tor ial, d'origine seco ndaire, qu'il colonise . Il forme des peuplem ents nat urels pre sque purs 
sur les plantat ions abandonnées et il se régénè re faci lement sur les ancien s chantier s de 
coupe. On le trouve aussi su r les confins de la grande forêt où il reste disséminé et se régé­
nère mal. Il disparaî t progress ivement dès que l'alt itud e augme nte (au- dessus de 500 m). 

Fréquence de l'OKOUMÉ en forêt 

L'an alyse des inventaires effec tués en 1979 au Gabon, sur une superfi cie to ta le de 
359.000 ha et avec un taux de sondage moyen de 0,5 %, sur les massifs du Sud -Estuair e et du 
Ferna n-Va z, permet d'ét ablir le tab leau suivant sur les effectifs et volumes bruts par classe 
de diamètre : 

N V 
effectif volume bru t 

Classes de diamètr e 
Nombr e tiges / ha fJ/o m3/ ha fJ/o (cm) 

20-30 1,5 21,7 
2,1 12,I 30-40 1,3 18,8 

40-50 1, 1 15,9 1,9 I l 
50-60 1,2 17,4 2,7 15,6 
60-70 0,8 11,6 2,9 16,8 
70-80 0,5 7,3 2,4 13,9 
80-107 0,3 4,3 

5 ,3 30,6 107-11 8,5 0,1 1,5 
> 118,5 0, 1 1,5 
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On peut noter l'importance relative (40,5 OJo) des tiges d'OKOUMÉ de petits diamètres (20 
à 40 cm), phénomène lié aux défrichements et aux aires d'exploitation où !'OKOUMÉ se régé­
nère facilement. Les autres classes sont homogènes (Il à 17 OJo) jusqu'à 70 cm de diamètre, 
seuil au-delà duquel les OKOUMÉS se font plus rares, surtout pour des diamètres supér ieur s à 
107 cm (3 OJo). Mais les arbres de plus de 80 cm de diamètre représentent néanmoins 30,6 OJo 
du volume brut total sur pied. 

3. - CARACTÈRES DU RONDIN 

Les rondins d'OKOUMÉ sont en généra l bien conformés . Leur diamètre peut varier de 
0,60 m à 1,20 m, le diamètre moyen des grumes commerciali sées étant d'environ 0,85 m . 

L'écorce est fine et fibreuse . 
L'aubier, qui sur certaines grumes est très difficilement discernable, est épais de 3 à 7 cm. 

Le fil du bois n'est en généra l pas visible sur certaines grumes (OKOUMÉ ZOUGA) qui présen­
tent un fil ondulé, voire canne lé . 

4. - ASPECT DU BOIS DÉBITÉ 

Le bois parfait de cou leur rose saumon, plus ou moins foncé, parfois assez pâle, parfois 
au contraire d'un rose franc et vif ayant un éclat lustré ou nacré, est bien différencié de 
l'aubier plus pâle, souvent grisâtre, épais de 2 à 5 cm sur les arbres adultes. 

Le grain mi-fin présente, dans certains cas, un léger contrefil. Cependant, on rencontre 
assez souvent des OKOUMÉS à fil ondulé qui donnent des boi s moirés. D'autre s irrégulari­
tés de fibre se rencontrent épisodiquement, notamment de vieux arbres chenillés appelés 
« OKOUMÉ-ZOUGA » qui peuvent être utilisés dans la décoration, mais leur fibre très tour­
mentée constitue un obstacle à la fabrication du contrep laqu é. 

Le bois est, par ailleurs, à texture homo gène. Les zones d'accroissement sont mises en 
évidence grâce à une alternance de couches plus ou moins claires et plus ou moins sombres. 

5. - STRUCTURE DU BOIS 

Les pores sont disséminés, isolés ou accolés 
radialement par 2 ou 3, peu fréquents (7 à 9 par 
mm2) et gros (de 170 à 200 µ). Les ponctuations 
intervasculaires disposées en files obliques sont 
plutôt de grande taille (11-12µ). 

Dans le bois parfait, des thylles obstruent 
l'intérieur de certains vaisseaux . 

Le parenchyme est rare, non perceptible à la 
loupe, et réduit à quelques cellules juxtavasculai­
res. 

Les rayons peu nombreux (4 à 5 par mm2) sont 
généralement 2- ou 3-sériés, de structure sub­
homogène et constitués par des cellules couchées 
au centre , bordées d' 1 à 2 rangées de cellules car­
rées ou dressées aux extrém ités. On note la pré­
sence de nombreux corpuscules de silice . La taille 
des ponctuations radiovasculaires est nettement 
supérieure à celle des ponctuations intervasculai-
res. 

Coupe transversale, x 14. 

Les fibres, très souvent cloisonnées, ont une lon gueur moyenne de 1.200 à 1.400µ et sont 
large s de 25 à 30 . Le coefficient de souplesse varie de 65 à 80. 

L'OKOUMÉ, de par sa couleur rosée et son aspect, se distingue nett ement d'essences bota­
niques proches telles que !' AIÉLÉ (Canarium schweinfurthii) ou de l'OZ IGO (Dacryodes 
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buettneri), plu s claire s, à aubier plu s large (7-8 cm) et peu différencié. L'O ZIGO est, par ail­
leurs, nett ement plu s den se et la taille des pon ctuation s interva scul aires est plu s faib le (8-
10 µ ). 

L' AIÉLÉ, plus léger, pré sente un gra in plus gros sier ; de plu s, la taille des ponctuation s 
interv asc ulaires (12 à et le diamètre des pore s (220 à 260µ) sont légèrement plu s 
import ant s compar és à !'OKOUMÉ. 

6. - CARACTÈRES PHYSIQUES 

Ces caractères ont été détermin és sur 13 arbre s récolté s au Gabon (10 ar bre s) et en Répu­
blique Populaire du Congo (3 arbres). 

Les valeurs trou vées mon trent qu'il existe une assez forte var iabilit é entr e les indi vidu s, 
not amm ent en ce qui concerne les retraits. 

L'OK OUMÉ apparaît comme un boi s lége r et tendre. Son retrait volumique total est mo yen 
alors que le coefficient de rétractibilité est plutôt faible. Les rétractibilité s linéaire s so nt 
moyenne s et leur rapport est normal. 

Les valeur s numérique s moy enne s de ces caractères so nt indiquée s dan s le tableau sui­
va nt , avec pour chacune d'elle s le coefficient de variation et la catégorie dan s laquelle ces 
va leur s permettent de cla sser !'OKOUMÉ (suivant la norm e françai se d'e ssa i). 

L ' hygro sco picit é à l'air de !' OKOUMÉ est normale. 

CARACTÉRISTIQUES PHYSIQUES À 12 "7o D'HUMIDITÉ 

Rétra ct ibilit é 

Masse 
Dureté Coeffic ient de 

vo lu mique 
C halais T ota l rétractibi lité T angentielle Radiale TIR 

à 12 "7o Meu do n du vo lum e vo lumiqu e 
d' humi d ité 

kg! m3 N B% V "7o T O/o R O/o 

No mbr e d'arb res 
ècha nlill ons 13 13 13 13 13 13 13 

Vale urs 
moyennes 440 1,6 12,0 0,33 7,5 4,8 1,6 

Coe fficient 
de variation 15 O/o 38 O/o 17 O/o 27 O/o 24 "70 26 O/o 8 O/o 

Catégorie Trè s léger Tendre Relrail moyen Peu nerveux Moyenne Moyenne 

7. - CARACTÈRES MÉCANIQUES 

Les résistances en cohésion tran sversa le (fenda ge, traction perp endi culair e aux fibre s, 
cisaillement) so nt plutôt faibles. 

Les résistance s en cohésion axiale (compre ssion , flexion statique, flexion dynamique) sont 
moyenne s si on les rapporte à la den sité du boi s. 

Les va leur s de ces caractères sont indiquées dan s le tableau ci-contre avec pour chacun 
d' eux le coefficient de variation et la catégorie dan s laqu elle cette valeur fait classe r 
!'OKOUMÉ. 
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8. - CARACTÈRES CHIMIQUES 

Le bois d'OKOUMÉ est un bois généra lement peu riche en extraits (alcool-ben zène et eau), 
donnant peu de cendres . Les teneur s en cellulose, hémicellulose et en lignine correspondent 
à la moyenne des bois tropicaux. Toutefois le taux de silice peut quelquefo is être élevé. De 
plus, il varie assez fortement de 0,042 à 0,335 % . 

9. - CARACTÉRISTIQUES ÉNERGÉTIQUES 

L'OKOUMÉ, bon bois d'œuvre, n 'a pas été étudi é comme un bois susceptible d'être utili sé 
pour fournir de l'énergie. Seul le pouvoir calorifiqu e supérieur du boi s a été déterminé ; il 
est de 19,97 MJ / kg (ou 4.770 kcal/ kg) . 

10. - DURABILITÉ ET PRÉSERVATION 

Les billes de coupe fraîche d'OKOUMÉ peuvent être attaquée s par les insecte s de piqûre s 
noire s. Par contre, les phénomènes de bleuissement des gru mes sont rare s. Il conviendra 
donc de traiter les grumes, afin qu'elles parviennent aux unités de déroulage dans un éta t 
satisfa isant. 

Le bois d'OKOUMÉ présente une mauvaise résistance aux champignon s de pourriture et 
aux term ites. Par contre, le bois parfait est résistant aux insecte s de boi s sec du type Lyctu s. 

Dans les emploi s où les panneaux d'OKOUMÉ seron t à l' ab ri de tout risque de réhum idifi­
cation ou peuvent être soumis à des réhumid ificat ions accidente lles et de court e durée, ces 
derniers ne nécessitent pas de traitement de préservation, du moins dan s les zones non ter­
mitées. 

Dans les emp lois où les panneau x contre plaq ués seront soumi s à certaine s réhumidifi ca­
tions périodique s inévitable s, la durabilité nature lle de !'OKOUMÉ est insuffi sante et il est 
nécessa ire d ' envisager un traitemen t de préservation approprié qui, général ement, con siste 
à incorpor er un fong icide dans la colle au moment de la fabricat ion . 

11. - SCIAGE· USINAGE 

Bois assez léger mais siliceux (0, 1 à 0,3 %) nécessitant l' emp loi d'ou tils spec1aux . Au 
sciage, le stellitage est indi spensable et donn e des résultats très sati sfaisant s. En scierie, il 
peut être emp loyé indiff éremment sur ruban et sur scies circulair es. En deuxième tran sfor ­
mation (usinage de bois secs) , on con seillera l'utili sation d'o util s au carbure de tungstène. 

D'une façon générale, le travail d'usinage second est à effectuer avec des angle s d ' attaque 
faibles (20° en rabotage, 10 à 15° en toupillage). 

Pour l'us inage de pièces contrefilée s, les outils en acier super-rapide (H S S) seront préfé­
rés aux outils au car bure . Leur tenue est moins bonn e, mais ils permettent d' ob tenir, grâce 
à un affûtage plus fin (meu le Borazo n 60 à 70 micron s de grain), un meilleur état de sur­
face. 

12. - SÉCHAGE 

D'une façon générale, le séchage de !'OKOUMÉ ne pose guère de difficult és. Toutefois, là 
encore, la pré sence d'un contr efil important peut entraîner, notammen t sur des pièces de 
faib les dimension s, des déformation s. 



La table de séchage utilisée au Centre Technique Forestier Tropica l pour le séchage de 
!'OKOUMÉ est la suivante. 

Humidité Température Température Etat hygrométrique 
des boi s en % sèche en °C humide en °C approximatif en % 

vert 48,5 46,0 85,0 1 

60 50,0 46,0 80,0 
40 51,5 46,5 75,0 
30 54,5 47,0 65,0 
25 60,0 49,0 55,0 
20 68,0 53,0 45,0 
15 76,5 58,0 40,0 

13. - ASSEMBLAGE ET FINITION 

Les assemblages traditionnels par clous et vis ne présentent pas de difficultés. De même, 
le collage de !'OKOUMÉ est très facile avec tous les types de colle (vinylique, résorcine ... ). 

L'OKOUMÉ se peint et se vernit sans difficulté. 

14. - UTILISATIONS 

La principale utilisation de l'OKOUMÉ a été et reste le contreplaqué. En effet les caracté­
ristiques de cette essence (rectitude et dimensions des grumes, faible densité, qualité assez 
homogène) en font un bois très apprécié au déroulage . Les placages d'OKOUMÉ peuvent être 
utilisés aussi bien en face qu'en plis intérieurs, pour la fabrication de contreplaqués exté­
rieurs (!'OKOUMÉ est admis pour la fabrication de contreplaqué CTB-X) comme pour la 
fabrication de contreplaqués intérieurs . En général, les noyaux restant du déroulage sont 
utilisés pour la fabrication des ames de panneaux lattés. 

En plus de son utilisation en déroulage, les caractéristiques de )'OKOUMÉ, ainsi que sa dis­
ponibilité encore élevée, permettent d'envisager une large utilisation de cette essence en bois 
d'œuvre, notamment dans les emplois suivants : menuiserie intérieure, ameublement, mou­
lure, emballage, caisserie (pour les bois de second choix). Compte tenu de ses caractéristi­
ques mécaniques qui, bien que faible s, restent comparables à celles de nombreux résineux, 
on peut envisager, sous réserve d'essais qui n'ont pas été réalisés à ce jour, l'emploi de 
!'OKOUMÉ en lamellé collé . 

.À. 

Contreplaqué d'OKOUMÉ utilisé en coffrage. 

Echantillo ns de conlrep/aqué d'OKOUMÉ. 
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OKOUMÉ (Aucoumea klaineana Pierre) 
J. - Feuille x J 13. 2. - Infloresce nce x I 13. - 3. - Fruit x J/3. 

15. - CARACTÈRES DE L'ARBRE 

L'OKOUMÉ est un arbre de première grandeur (hauteur tota le : 30 à 35 m) . A partir de 
15 ans, il présente des contreforts d'importance très var iab le, pouvan t s'é lever parfois 
jusqu' à 2-3 m au-dessus du sol. On peut remarquer fréquemment de forts épa ississements à 
la base . 

L'écorce est lisse, de teinte générale rouge lie de vin, avec des lichen s en taches ho rizonta­
les blanches, jaunes, brunes ou rouges, craquel ées en s'exfolia nt en grande s écailles épa isses . 
La tranche est de couleur rose saumon, presque granuleu se, à forte odeur de térébenth ine . 
En cas de blessure, une résine grisâtre exsude et devien t opaq ue en se solidifiant. 

Le fût est rareme nt très droit, parfo is cannelé et bosselé localement quand l'arbre est 
jeune, il devien t cylindr ique par la suite. On peut espérer, en moyenn e, 8 à 9 m3 de bois 
commer cial par pied exploitab le. 

Le diamètre, à hauteur d'homme, varie généra lement de 60 à 120 cm (parfoi s plus). 



Le houppier se présente en large couronne, formée de branches dressées sinueuses très 
ramifiées. La cime globuleuse prend une teinte rouge vif en octobre ou en décembre-janvier. 
Le feuillage diffus et léger est d'un vert grisâtre. Les feuilles alternes, composées imparipen­
nées, possèdent un rachis principal atteignant parfois 40 cm de long, avec un sillon étroit et 
profond à la base. On dénombre 3 à 6 paires de folioles opposées et une foliole terminale 
avec petiolule de 3 à 4 cm de long, légèrement renflé à ses 2 extrémités. Le limbe est 
coriace, oblong, lancéolé, arrondi à la base, longuement acuminé au sommet (dimensions : 
de 14 à 30 cm x 6 à 9 cm). On peut observer 12 à 16 paires de nervures secondaires réunies 
en arc sur le bord. L'OKOUMÉ est une espèce dioïque. Les inflorescences se présentent en 
grappes très ramifiées, terminales ou axillaires. Sur les grappes femelles, les fleurs sont net­
tement moins nombreuses et les axes moins ramifiés. Les sépales lancéolés sont plus ou 
moins verdâtres, alors que les pétales spatulés et oblongs apparaissent blanchâtres et velou­
tés. 

Les fruits capsulaires en forme de toupie (dimensions : 4 à 5 cm x 2 à 3 cm) ont une sec­
tion pentagonale s'ouvrant sur l'arbre en 5 valves coriaces à maturité. De couleur rouge, les 
premiers jours, ils verdissent rapidement par la suite. 

La graine de forme triangulaire, large de 8 mm, est prolongée par une aile en forme de 
lame de 30 X 6 mm. 
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